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Lundi, le 18 juin 

9 heures : Grand 'messe pontificale célébrée par S a Grandeur 

Monseigneur Gauthier, archevêque administrateur 

de Montréal . 

Archiprêtre : M. le chanoine J .-A. Mousseau, supérieur 

ecclésiastique de la Congrégation. 

Diacre d'honneur : R. P. Mondou, e s . a , supérieur du 

Collège St-Laurent . 

Sous-diacre d'honneur : M. l'abbé H. Brisset, curé de 

la Côte St-Paul , Montréal. 

Diacre d'office : M. l'abbé J . - C . Laçasse, curé de 

Ste-Madeleine, Outremont. 

Sous-diacre d'office : R. P Godefroy Clément, c . s . c . 

Sermon par le R. P. E. Hébert , c . s . c , assistant 

provincial. 

11 heures : Hommage de la Communauté à S a Grandeur, par 

M. le chanoine J .-A. Mousseau, supérieur ecclésiastique. 

12 heures : Dîner 

2 h. 30 : Bénédiction du Très Saint Sacrement, par le R . P. 

Meehan, c . s . c . 

Diacre : Monsieur l'abbé Lebeau, curé de St-Adolphe. 

Sous-diacre : M. l'abbé J . Meilleur, vicaire, Notre-Dame 

| ^ ^ de la Paix. 

2 . ^ C 3 3 h e u r e s : Réunion intime à la salle académique, sous la prési­

dence de M. le chanoine J . - A . Mousseau, supérieur 

ecclésiastique. 

!U3 
ORATORIO : iïleôôagertf ébangéltquetf 



Mardi, le 19 juin 

Jfête bes anciennes! €IèbeS 

9 heures : Grand'messe chantée p a r l e R. P. J .-A. Roy, c s . c . , 
supérieur provincial. 
Diacre : M. l'abbé J .-Z. Dtifort, chapelain des RR. SS . 
de la Providence. 

Sous-diacre : R. P. J . -B. Plouffe, c s . c . 
Sermon en français, par l e Rév. P. L.-E. Trudeau, o.p. ; 
en anglais, par M. l'abbé M.-P. Reid. 

12 heures : Diner 

3 heures : Réception à la salle académique, sous la présidence de 
M. H . Gauthier, p .s .s . , curé de S.-Jacques, Montréal. 

O R A T O R I O : Jle&Sagersi ébangéliqueé 

& tribute to our Slma Jfflater 
( E v o c a t i o n d u passé . 

%t& bOiX ÏJU Î U b i l é < H o m m a g e d u p r é s e n t . 
( Vis ion d ' e s p o i r . 

Adresse des anciennes élèves. 
Mlle D a g e n a i s , s e c r é t a i r e d e l ' A . - N . - D . A. 

Allocution de Monsieur le Président. 

Mercredi, le 20 juin 

8 h. 30 : Grand'messe de requiem pour les membres, bienfaiteurs 
et élèves de la Congrégation, par M. le chanoine 
A.-C. Dugas , curé de St-Polycarpe. 

Diacre : R. P. Pauzé, c s . c , supérieur du Collège de 
la Côte-des-Neiges . 

Sous-diacre : M. l 'abbé J. Hudon, vicaire à St-Irénée, 
Montréal. 

A l'issue de la messe, chant du Libera, au cimetière de 
la Communauté. 

7 heures Clôture des fêtes jubilaires et couronnement des élèves 

du cours gradué, sous la présidence de Monseigneur 

Piette, P.A., recteur de l'Université de Montréal. 



TJÔ. 



A NOS VENERES FONDATEURS 

HOMMAGE FILIAL ET RECONNAISSAIT 

Sur le sol étranger, dans un geste hardi, 

Avec ferveur, jadis, vous jetiez la semence. 

Maintes fois, l'horizon se chargea d'inclémence, 

Cependant, Dieu veillait. La semence grandit... 

Sans cesse rajeuni d'une sève nouvelle, 

Fleuri d'âmes s'ouvrant aux matins généreux, 

L'arbre de Sainte-Croix pousse un tronc vigoureux. 

Fondateurs, gloire, hommage à votre oeuvre immortelle. 

Laissez nos voix bénir de ce lointain passé 

L'héroïque labeur, la discrète souffrance. 

Quel poème de foi, d'inlassable endurance 

Monte du fier sentier que vous avez tracé! 

Sur vos pas lumineux, guidez toujours les nôtres, 

Dans la lutte, donnez l'appui qui rend vainqueur. 

Et pour que votre coeur revive en notre coeur, 

Imprimez-nous l'élan qui fait les grands apôtres! 



jHestëageré étmngéltqueô 
S C E N E H I S T O R I Q U E E N T R O I S P A R T I E S . A V E C E P I L O G U E 

V o s ele«it D e u » . - . 

Dieu TOUS (i choisn. 
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T A B L E D E S M O R C E A U X 

JBanfi la chapelle lie jftotrc=2Bame bc ê>te«Croix, au dfflanfi 

1 — Récit et Air 

2—C hoeur 

3 — C 'hoeur 

A—Récit et Air 

P a r delà l 'Océan 

Pour ton oeuvre sainte 

Qua m speciosi pedes 

Par*, o vaillante milice 

R É V . P È R E F O N D A T E U R 

L E S M I S S I O N N A I R E S 

L A C O M M U N A U T É 

R É V . P È R E F O N D A T E U R 

5—Double choeur Q u e le Seigneur 
I vous dirige L A C O M M U N A U T É 

| nous dirige L E S M I S S I O N N A I R E S 

<£n mer — SI borb bu ©abre 

6 — Quatuor 

1 -—Cantique 

8—Barcarolle 

9—Récit 

1 0 -La Tempête 

1 1 — Prière 

\ 2—Récit 

1 3 — ( hoeur 

1 4 — B a rca roi le 

1 5 — H y m n e 
de reconnaissance 

Dans la paix du soir 

Salut, Vierge aimable 

Sur l'immense plaine 

Voic i la troupe insolente 

L e vent se lève 

Voic i la tourmente 

knlends nos sanglots 

D e s anges visibles 

L e Seigneur a nos voeux 

La brise passe avec douceur 

| Gloire a Marie 

l Gloire au Seigneur 

L E S R E L I G I E U S E S 

L ' E Q L I P A G E 

L ' E Q U I P A G E 

E S P R I T S I N F E R N A U X 

E S P R I T S I N F E R N A U X 

L ' E Q U I P A G E 

L E S M I S S I O N N A I R E S 

USE V O I X 

L ' E Q U I P A G E 

L ' E Q U I P A G E 

L ' E Q U I P A G E 

g J2otre-Uame be jïlontrral 

16—Caril lon et marche vers l'église Notre-Dame 

M—Air O sainte colonie MGR BOURGET 

1 8 — Te Deum O Dieu, nous (e louons C H O R A L E D E N O T R E - D A M E 

Cptlogue — apothéose 

1 9 — C h o e u r céleste 

2 0 — Récit et Air 

21 — Choeur céleste 

22-Récit 

2 3 — ( h o e u r final 

O cieux, enlr ouvrez 

Jusqu'au ciel 

Avec la Vierge du Calvaire 

Multipliez vos jours 

Q u e le Seigneur T r è s Haut 

L E S R E L I G I E U S E S 

R É V . P È R E F O N D A T E U R 

L E S R E L I G I E U S E S 

R É V . P È R E F O N D A T E U R 

R . P . F O N D A T E U R E T 

I.F.S R E L I G I E U S E S 



i l U a s a g r r a é u a n g é l t q i t F a 

Bang la cfjapelle ht J^otrc=Bamc ht §s>ainlt*€toix 

au jflang 

dimanche, 25 ai'ril 1847, à huit heures du mutin, la première 

colonie de l'établissement de Saint-Laurent quittait Notre-Dame de 

Sainte- Croix, du Mans. Elle se composait de quinze personnes : trois 

prêtres, huit frères et quatre soeurs ; c'étaient les Pères S. Vérité, 

S. Saulnier, M. Lionnet ; les Frères Urbain, Antoine, Flavien, Cons­

tantin, André, Epiphanc, Euloge, Aldéric ; les Soeurs Marie-du-

Sauveur, Marie-d"Egypte, Marie-de-Jésus-Mourant, Marie-du-Désert. 

Le départ se fit avec solennité et émotion, suivant un cérémonial 

observé chaque fois que des missionnnaires de Sainte-Croix quittaient 

la maison mère pour les pavs d outre mer. Alors toute la Communauté 

s'assembla à la chapelle, oit se trouvaient aussi les parents et les amis 

de ceux qui allaient partir, avec les élèves du pensionnat. Après une 

brève et apostolique allocution du Père Fondateur qu'ils entendirent à 

genoux, les voyageurs reçurent de sa main leurs lettres d'obédience et 

baisèrent le pavé en signe de soumission. Puis ils se tinrent debout sur 

ta première marche de l'autel et chacun des assistants vint après le 

Père Supérieur leur faire son adieu en baisant leurs pieds, pendant 

que l'assemblée chantait avec ferveur ces paroles de l'apôtre saint Paul : 

Q u a m s p e c i o s i p e d e s e v a n g e l i z a n t i u m p a c e m , e v a n g e l i z a n t i u m 

b o n a , alternativement avec les versets du psaume 106. On termina 

par les prières de F itinéraire selon le Rituel. 

( E x t r a i t d e la v i e d u R é v é r e n d P e r e F o n d a t e u r ) 

Monseigneur Bourgel, qui revenait de Rome, rejoignit la colonie 

au Havre, d'où l'on s'embarqua le 30 az'rit, vers midi. 

Les strophes qui suivent contiennent en substance l'allocution que 

le Révérend Pere Fondateur adressa à ses religieux au moment de leur 

départ. 



Premiere partie 

©ans la cfjapdle be ^totre-ÎBamc bc ê>ainte-(Enrix 

au Jîlana; 

Bét i t et !3ir : R É V É R E N D P È R E FONI>ATEUR 

Par delà l'Océan, sur la plage lointaine. 
Le Maître vous appelle à de nouveaux labeurs. 
Qu'importent les périls de la route incertaine. 
Lui-même adoucira l'exil et ses douleurs. 

Son admirable Providence 
Vous marqua, dès l'éternité. 
Pour porter à la jeune France 
La parole de vérité. 

Enfants de Sainte-Croix, le Seigneur vous invite 
A la gloire des bons combats. 

Partez, âmes d'apôtre; allez, âmes d'élite. 
Sa force soutiendra vos pas. 
Ecoutez la voix qui supplie 
Avec instance, avec amour. 
Quittez parents, amis, patrie, 
Sans même l'espoir du retour. 

Cfjoeur : L E S M [SSIONMAIRES DE S A I N T E - C R O I X 

Pour ton oeuvre sainte, 
0 Dieu, tu daignas nous choisir, 

Nos coeurs sont prêts. Ton bon plaisir 
Calme toute crainte. 

Revêts-nous, Souverain Seigneur. 
De ta force, de ta douceur. 
Toute espérance est vaine 
Qui ne repose en toi, 
Car l'impuissance humaine 
Nous enchaîne à sa loi. 
Mais de l'homme fragile 
Tu fais en un moment. 
Un messager de l'Evangile, 
Un intrépide conquérant. 

Revêts-nous, Souverain Seigneur, 
De ta force, de ta douceur. 



Cf)OCUr : L A C O M M U N A U T É 

Quam speciosi pedes evangelizantium pacem ! 

Çjuam speciosi pedes evangelizantium bona ! 

JUci t et &ir : R É V É R E N D P È R E F O N D A T E U R 

Pars , ô vaillante milice, 
D u Christ proclame les droits 
Au mot d 'ordre: Sacrifice! 
Prends pour é tendard: La Croix! 
Ta mission sera féconde. 
Je vois des phalanges d 'enfants 
Chante r au Dieu du Nouveau-Monde 
Leurs hymnes t r iomphants . 

Ne laissons pas le Ciel nous presser davantage, 
Mes Fils, l 'heure a sonné. Voici votre manda t ; 
Que ces serments sacrés vous redonnent courage. 
Si le Prince du mal sur votre oeuvre s 'abat . 

Restez unis à cette maison mère, 
Soyez par tou t l 'honneur de Sainte-Croix. 
En votre amour toute mon âme espère, 
Je vous bénis pour la dernière fois. 

AU NOM DU PER F. ET DU F/LS ET DU SAINT-ESPRIT. 

JDoublc CfjOCtir : PKIHRKS DE L ' I T I N É R A I R E 

C O M M U N A U T É : 

Que le Seigneur vous, dirige dans la voie de la paix et du bonheur 

M I S S I O N N A I R E S : 

Que le Seigneur nous dirige dans la voie de la paix et du bonheur. 



Cn mer — â borb bu fëabrc 

"Tous les soirs, l'ers sept heures avait lieu l'exercice du mois de 

Marie pendant lequel le chant des cantiques faisait retentir le navire cl 

dominait le bruit des vagues. 

Le jeudi, /j mai, jour de l'Ascension. — Une violente tempête 

s'élève. Tout à coup on entend un siff/cment aigu dans les cordages, deux 

voiles se déchirent, une vergue est brisée. Le capitaine est contraint de 

faire serrer toutes les voiles tant la mer est furieuse : on dirait qu'elle 

veut nous engloutir. Le navire balancé plonge son avant et éprouve de 

telles secousses qu il craque de toutes parts." 

l .el ire du Frère A ldér ic a sa mere, 22 juillet 1847. 



Deuxième Partie 

<£n mer — 9 faorb bu fëabre 

(fîuatlior : L E S MARIANITES DE SAINTE-CROIX 

Dans la paix du soir, 
Chantons à Marie, 
Etoile bénie, 
Notre hymne d'espoir. 

Cantique : (cel ui-là même qui fut chanté à bord) 

Salut, Vierge aimable et chérie, 
Reçois les voeux que portent nos accents ; 
El sur ce bord, douce Marie, 
Protege tes pauvres enfants. 

Salut du soir, douces étoiles, 
Brillez sur nous, illumines nos pas. 
Brise légère, emplis nos voiles, 
De l'orage, défends nos mâts. 

barcarolle : L'EQUIPAGE 

Sur l'immense plaine, 
Glissons lentement. 
La lune sereine 
Veille doucement. 
E t la brise est pleine 
D'un parfum charmant. 

Les astres dans la nue 
Guident, silencieux, 
Vers la rive inconnue, 
L'esquif mystérieux. 

France nouvelle, un jour encore! 
Dès la prime aube, nous verrons 

Sur l'onde souriante, éclore 
Tes majestueux horizons. 

Dans le grand silence 
S'efface tout bruit. 
La calme espérance 
Règne sur la nuit. 

Béni soit Dieu qui nous conduit! 



ïxCCit '. E S P R I T S I N F E R N A U X 

Voici la troupe insolente 
Qui navigue confiante 
E t va de Christ porter la paix. 
Dans la mer sombre, 
Ah! qu'elle sombre! 
Ah! qu'elle périsse à jamais! 

lia Œempctc 

E S P R I T S I N F E R N A U X L'EguiPAGE 

Le vent se lève. Voici la tourmente! 
Adieu, beau rêve! La mer en fureur! 
Dans le ciel lourd Ah! quelle clameur ! 
Gronde un bruit sourd. Réveil plein d 'horreur! 
L'onde bouillonne, La vague écumante! 
La foudre tonne. La foudre éclatante ! 
C'est l 'ouragan! Ah! nous périrons! 
Rugis, au tan! Hardi ! Manoeuvrons ! 
Siffle, rage, déchire Ah ! Nous périrons ! 
Les voiles! le navire! Hardi ! Manoeuvrons ! 

Ainsi qu 'un bras géant Comme le vent soulève 
Avec fracas la houle Le sable de la grève 
Le frappe, le refoule Jusqu 'au ciel, le flot nous élève 
Dans le gouffre béant . 0 désespoir! 

Rires : 
Les éclairs déchirent la nue, 

Rires : Dans l 'ouragan noir, 
H a ! H a ! H a ! H a ! Laissant entrevoir 
H a ! H a ! H a ! H a ! Le fond de la mer inconnue! 

JJv i r t 'C : L E S M I S S I O N N A I K K S DE S A I N T E - C R O I X 

Entends nos sanglots, 
0 Vierge Marie, 
Calme la furie 

Des vents et des flots. 

En ton pouvoir notre âme espère. 
Maî t re de la terre et des cieux. 
L'éclat de ton regard tempère 
Les éléments audacieux. 
Ta bonté jamais ne délaisse 
Celui qui s 'abandonne à toi . 
Prends pitié de notre détresse, 
A la mer impose ta loi. 



&éctt : UNE VOIX 

Des anges visibles 
Ont prié pour nous. 
Le vent devient doux. 
Les flots irascibles 
N'ont plus de courroux. 

Ctjoeut : L'EQUIPAGE 

Le Seigneur à nos voeux se montre favorable, 
Les autans et les flots se taisent devant lui. 
De l'âme confiante, il est toujours l'appui. 
Il commande: aussitôt plane un calme ineffable 

barcarol le : L'EQUIPAGE 

La brise passe avec douceur, 
On dirait une voix aimée 
Qui vient rythmer dans l'accalmée 
Le chant d'espoir du flot berceur. 

C'est un renouveau d'harmonie, 
La voix des eaux, la voix des cieux, 
Mêlant leurs accords gracieux 
Chantent la puissance infinie. 

fëptnne be reconnaissance : L'EQUIPAGE 

Gloire à Marie, étoile tutélaire, 
A sa lumière, on échappe à la mort! 
Gloire à Marie! elle guide, elle éclaire. 
Gloire à Marie! elle nous mène au port. 

Gloire au Seigneur! 
Gloire au Seigneur! 
Gloire au Seigneur! 
Gloire au Seigneur! 

Il sauve qui le prie. 
Il sauve de la mort! 
Le maître de la vie! 
Il nous conduit au port! 



Trois ième partie 

g Jîotre-3Bame be jfflontréal 

* 
Le jeudi, 27 mai, à neuf heures et demie du matin. 

"Nous n'étions encore qu'au milieu du fleuve que nous entendions 

le carillon des cloches de Montréal, annonçant au peuple catholique 

l'arrivée de son premier pasteur. 

...Le bateau accoste les quais. On nous conduit à l'église Notre-

Pame où le Te Deum est chanté en actions de grâces pour les faveun 

que nous avons obtenues du ciel, par Marie, dans notre traversée." 

Lettre clu Frère A lder i c a sa mere, le 22 juillet 1847 

iâtt t M O N S E I G N E U R B O U R G E T , À LA COLONIE DE S A I N T E - C R O I X : 

0 sainte colonie, admirables apôtres. 
Qui portez la France en ces lieux. 
Vous êtes bienvenus! Le verbe des aieux 
Garde nos âmes soeurs des vôtres. 
Voyez au loin la plaine qui s 'étend. 
Le jour à flots verse ses feux splendides. 
L'avenir dort dans les sillons avides. 
Venez, semeurs, venez, l'on vous a t t end! 
Avec bonheur l'Eglise canadienne 
Ouvre ses rangs aux travailleurs de choix. 
Le ciel bénisse, et protège et soutienne 

L'oeuvre de Sainte-Croix. 



p Spurn : LA CHORALE DE NOTRE-DAME 

Cljoeur : 

0 Dieu, nous te louons 
Et nous te bénissons. 
Père éternel, la terre 
En tous lieux te révère. 

Dans un concert harmonieux 
Toutes les puissances des cieux, 
Par la louange inlassable. 
Chantent la gloire insondable 
D e ton règne dominateur. 
Saint, saint, sain/ est le Seigneur 
Saint est le Dieu des armées ! 

La force et la victoire en lui sont renfermées. 
L'univers et les cieux sont pleins de sa grandeur. 

Œrio : 

L'Eglise de la terre, 
Auguste Trinité, 
Adore le mystère 
De ta divinité. 
Ta gloire est infinie, 

Que partout elle soit bénie! 

Cfjocur : 

0 Roi de gloire, ô Christ, par ton sang précieux, 
Tu brisas l'aiguillon de la mort éternelle. 
Quand tu viendras juger les justices des cieux, 
Place ton héritage en la vie immortelle. 
Il n'est d'autre refuge au terme de nos jours 
Que ta miséricorde, elle est sans repentance. 
En toi, Seigneur, j 'ai mis toute mon espérance. 
Je ne serai donc point confondu pour toujours. 

• • • 



Cptlogue Apotï)éo£e 

Q u i ad luMiliam erudiunt multos , fulgebunt quasi 

stellae in perpétuas aeternitates . 

• • • 

Choeur céleôte : LES RELIGIEUSES 

0 cieux, entr 'ouvrez vos portiques. 

Nos voix mystiques 

Se mêlent à l 'amour 

Qu'éveille en ton enceinte, 

0 maison sainte, 

La fête d 'un grand jour. 

lÀccit Et !3ir : RÉVÉREND PÈRE FONDATEUR 

Jusqu 'au ciel monte l'allégresse 

Que la terre t 'adresse. 

Enfant chère à mon coeur. 

0 Sainte-Croix, sous tes fortes ramures, 

J 'entends les frais murmures 

De mille voix louant le Créateur . 

Le Ciel a protégé ta fragile existence 

Alors que tu semblais t 'abîmer dans la mort . 

L'obstacle en vain pour tan t harcelait t a constance. 

T u centuplais ta vie en centuplant l'effort. 

Enfant , oui, je t ' a i vue au jour où la souffrance 

Trempai t au feu sacré l 'ardeur de ton esprit, 

Fidèle à ta devise, ancrer ton espérance 

DANS LA CROIX DE JESUS-CHRIST. 



ftécit Ct Silt : R É V É R E N D P È R E FONDATEUR 

Avec la Vierge du Calvaire, 

Notre-Dame des Sept-Douleurs, 

Reste debout dans le devoir austère! 

Reste debout en la joie ou les pleurs! 

CljOetir CClCfitC : L E S R E L I G I E U S E S 

Avec la Vierge du Calvaire, 

Notre-Dame des Sept-Douleurs, 

Restez debout dans le devoir austère! 

Restez debout en la joie ou les pleurs! 

Que jamais l'ombre ne s'incline 

Sur le sillon inachevé. 

Comme un astre toujours levé 

Notre regard vous illumine. 

ftéctt : R É V É R E N D P È R E FONDATEUR 

Multipliez vos jours par des labeurs constants. 
Semez votre âme apostolique. 
Par vous le geste évangélique 

Doit se perpétuer jusqu'à la fin des temps. 

Cboetir final : R É V É R E N D P È R E FONDATEUR ET RELIGIEUSES 

Que le Seigneur Très-Haut vous garde, vous bénisse, 
Apôtres de la vérité. 

Au rendez-vous des cieux, sa grâce réunisse 
Les héros de la charité. 

Sa clarté sur vos jours à jamais resplendisse. 
Pareils aux ors du firmament, 

Se parant de splendeur comme d'un vêtement. 
Ceux qui révèlent la justice 
Brilleront dans l'éternité 
Aux feux de la Divinité. 




